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RÉGIE D’ÉLEVAGE

Les résultats d’un tout récent 
projet suggèrent qu’une seule 
injec  on d’une forte dose 
d’ocytocine (une hormone) dans 
les 12 à 20 heures suivant la fi n 
de la mise bas prolonge la phase 
colostrale améliorant ainsi la 
qualité du lait consommé par les 
porcelets en tout début de 
lacta  on.
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Peut-on augmenter 
la quantité de colostrum 
disponible pour les porcelets 
naissants?

En eff et, la teneur plus élevée en pro-
téine, immunoglobulines et facteur de 
croissance IGF-1 du colostrum est 
maintenue plus longtemps à la suite de 
ce traitement. Ceci est a" ribuable au 
fait que les cellules mammaires 
prennent plus de temps avant de se 
resserrer les unes contre les autres,  
laissant ainsi un espace pour que ces 
grosses molécules passent directe-
ment du sang au lait.

Le colostrum est essen  el à la survie et 
à la croissance des porcelets, car il est 
leur seule source d’énergie après la 
naissance et leur procure aussi une 

immunité passive venant de la mère, 
notamment via les an  corps de type 
immunoglobuline G et A. De plus, le 
colostrum con  ent des hormones, fac-
teurs de croissances, enzymes, vita-
mines et minéraux qui sont tous 
nécessaires pour le développement 
des porcelets nouveau-nés. Les sécré-
  ons lactées sont considérées comme 
étant du colostrum pour approxima  -
vement 24 heures suivant la mise bas, 
ensuite elles deviennent du lait de 
transi  on jusqu’à environ 72 heures 
postpartum pour fi nalement être du 
lait (tableau 1). Ce" e dis  nc  on est 
entraînée par le changement draco-

nien dans la composi  on des sécré-
  ons lactées en début de lacta  on. Il y 
a une diminu  on marquée dans la 
concentra  on en protéines, immuno-
globulines et facteurs de croissance 
ainsi qu’une augmenta  on en gras, lac-
tose et énergie. 

Colostrum insuffi  ssant

À l’heure actuelle, les truies ne pro-
duisent généralement pas assez de 
colostrum pour assurer la croissance 
op  male de leurs porcelets. Un porce-
let pesant 1,4 kg à la naissance se doit 
d’ingérer un minimum de 250 g de 
colostrum afi n de gagner du poids. 
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La produc  on de colostrum varie 
énormément d’une truie à l’autre et 
est infl uencée par les concentra  ons 
de certaines hormones. L’ocytocine est 
une hormone qui est u  lisée assez fré-
quemment en maternité pour accélé-
rer le processus de mise-bas, mais 
ce! e hormone a aussi un rôle sur la 
qualité du lait en début de lacta  on. 
En eff et, l’ocytocine aff ecte l’espace 
entre les cellules mammaires. Pendant 
la phase colostrale, cet espace est 
ouvert perme! ant aux grosses molé-
cules, telles les immunoglobulines, de 
passer directement du sang de la mère 
vers le colostrum. À la suite de la mise-
bas, les cellules mammaires se res-
serrent changeant ainsi la composi  on 
des sécré  ons lactées et terminant la 
produc  on de colostrum. 

Ocytocine vs produc  on 
de colostrum
Un projet a récemment été mené au 
Centre de Recherche et de Développe-
ment d’Agriculture et Agroalimentaire 
Canada à Sherbrooke afi n d’étudier le 
rôle possible de l’ocytocine sur la 
durée de la produc  on de colostrum 
chez la truie. Vingt truies Yorkshire X 
Landrace de deuxième parité ont été 
divisées entre deux traitements, soit 
recevant des injec  ons de saline 
(témoins) ou d’une très forte dose 
d’ocytocine (75 UI) à 4  reprises en 
début de lacta  on. La première injec-
  on était donnée de 12 à 20 heures 
(moyenne de 16 h) suivant la naissance 
du dernier porcelet et ensuite 2 fois 
par jour (8 h et 16 h 30) pour totaliser 
4 injec  ons. Les portées étaient uni-
formisées à 11 ± 1 porcelets au jour 
2 (le jour 1 étant considéré comme le 
jour de la mise-bas) et les porcelets 
ont été pesés deux fois au jour 
2 (à intervalle fi xe de 8 h) ainsi qu’aux 
jours 7, 14, 21 (sevrage au jour 22) et 
35 postpartum. Les porcelets à la 
mamelle ne recevaient aucune nourri-
ture sèche. Quatre échan  llons de lait 
ont été obtenus, soit 2 au jour 2 de 

Tableau 1 |  Composi  on du colostrum, lait de transi  on et lait 
dans les heures et jours, suivant la mise bas

colostrum transition lait

Composi  on 0 h 12 h 24 h 36 h 72 h 17 j

Protéines (%) 17,7 12,2 8,6 7,3 6,1 4,7

Gras (%) 5,1 5,3 6,9 9,1 9,8 8,2

Lactose (%) 3,5 4,0 4,4 4,6 4,8 5,1

Ma  ère 
sèche (%)

27,3 22,4 20,6 21,4 21,2 18,9

Énergie
(kJ/100g)

260 276 346 435 468 409

Immuno-
globuline G 
(mg/mL)

64,4 34,7 10,3 -- 3,1 1,0

Grâce à une seule injec  on d’une forte dose 
d’ocytocine donnée dans les 16 h suivant la 
fi n de la mise-bas il est possible de prolonger 
la phase colostrale, donc d’améliorer la 
qualité du lait, en début de lacta  on. 
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lacta  on (ma  n et après-midi), 1 au jour 4, et 1 au jour 5 de 

lacta  on. Le contenu en ma  ère sèche, gras, protéine, 

immunoglobulines G et A, lactose, sodium, potassium ainsi 

que les concentra  ons du facteur de croissance IGF-1 ont 

été déterminés. 

Le traitement a engendré de très grandes diff érence au cha-

pitre de la composi  on des sécré  ons lactées dès 8 h suivant 

la première injec  on d’ocytocine. Il y avait plus de protéines, 

d’immunoglobulines G et A, d’IGF-1 et d’énergie dans le lait 

des truies ayant reçu de l’ocytocine compara  vement au lait 

provenant de truies témoins. Le ra  o sodium/potassium était 

aussi beaucoup plus élevé indiquant qu’il y avait plus d’espace 

entre les cellules mammaires. Ces diff érences n’étaient pas 

maintenues jusqu’au jour 4 de lacta  on, ce qui démontre un 

eff et transitoire. Il n’y a eu aucune diff érence dans le gain de 

poids des porcelets, mais il y avait une tendance pour une 

moins grande incidence de mortalité présevrage chez les 

porcelets des truies recevant de l’ocytocine. Il est cependant 

important de noter que le nombre de portées u  lisées n’était 

pas assez grand pour être capable de statuer sur l’eff et du trai-

tement sur les performances animales. 

Conclusion

On peut conclure que grâce à une seule injec  on d’une 

forte dose d’ocytocine donnée dans les 16 h suivant la fi n de 

la mise bas, il est possible de prolonger la phase colostrale, 

donc d’améliorer la qualité du lait, en début de lacta  on. 

L’augmenta  on des immunoglobulines et du facteur de 

croissance IGF-1 dans le lait sont par  culièrement impor-

tantes pour le statut immunitaire et le développement du 

système diges  f du porcelet naissant. Ceci est une première 

chez le porc. Il reste encore à établir la dose minimale pou-

vant avoir un eff et bénéfi que sur les porcelets ainsi que les 

eff ets au niveau performances et santé de la truie et des 

porcelets. 


